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DANS le cadre de l’opération"Aliments 3 S", c’est-à-dire ali-ments salubres, sains et sûrs,lancée le 19 février par legouvernement, l’Agence ga-bonaise de sécurité alimen-taire (Agasa) pour leHaut-Ogooué vient de procé-der à Franceville, sous la di-rection de son responsable,Davy Franck Ngouessi, à ladestruction de deux tonnes et

demie de produits alimen-taires impropres à la consom-mation. Avant de passer à la phase dedestruction, à la décharge pu-blique de Yéné, dans le qua-trième arrondissement,lesdits produits ont été saisiset retirés essentiellement dumarché de Potos et de cer-tains magasins appelés "su-perettes". En tout, unecentaine de cartons de pou-lets, sept cartons de Chip’s,dix-huit palettes de bière Cas-tel, deux palettes de jus, une

tonne de produits alimen-taires et phytosanitaires di-vers. Egalement dans le collima-teur des agents de l'Agasa,des produits laitiers pour en-fants. En l’occurrence, 230paquets de céréales demarque Picot et 134 boîtes delait de la même marque, reti-rés des officines pharmaceu-tiques des départements de laprovince. Tous ces produits ont été dé-truits selon les trois procédésrecommandés : la dénaturali-

sation à partir du copeau debois, pour ce qui est des pro-duits laitiers et des céréalespour enfants ; à l’aide d’unengin pour les produits ali-mentaires et phytosanitairesdivers ; enfin, par biodégra-dation, en ce qui concerne lesdeux tonnes et demie decuisses de poulets. Ainsi donc, la volaille ad’abord été dénaturée parl’engin. Ensuite, elle a été en-fouie dans un profond trouqui contenait déjà de la chauxvive, pour favoriser sa biodé-

gradation. Cette opération s’est dérouléeen présence des représen-tants du parquet et des forcesde police. « Plusieurs sensibili-
sations ayant été faites, nous
allons maintenant passer par
la voie de la procédure pénale.
Parce qu’il est inconcevable de
voir des commerçants mettre
sur le marché des produits de
première nécessité avariés. La
mise en vente des produits im-
propres à la consommation
constitue une infraction à la loi
pénale. Certains opérateurs

sont poursuivis actuellement
pour ces faits. Mais au-
jourd’hui, nous allons lancer
des procédures d’envergure à
l’encontre d’un certain nom-
bre de commerçants qui se li-
vrent à ce genre d’activités », aindiqué le substitut du procu-reur, Rodrigue Ebang.Cette destruction intervientun mois après celle effectuéeà Koula-Moutou, chef-lieu del’Ogooué-Lolo, où le respon-sable régional de l’Agasa aégalement fait écrabouillertrois tonnes de volaille.

L'Agasa fait écrabouiller plus de deux tonnes d’aliments avariés 
Franceville/Lutte contre les risques sanitaires

N.O.
Franceville/Gabon

Les cuisses de poulet ont été soumises à dénaturali-
sation, avant de subir la biodégradation à la chaux

vive.
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Les produits laitiers pour enfants ont été confondus
au copeau de bois.
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Quant aux autres produits, ils ont été simplement
écrabouillés.
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L’ANTENNE départementale duservice d’hygiène a procédé ré-cemment à des inspections dansles villes de Moanda, de Mou-nana et de Bakoumba. Objet deces missions conduites par Mar-tine Madiya : s’assurer de la sé-curité des consommateurs enprocédant au contrôle des pro-duits alimentaires vendus dansles échoppes, épiceries etgrandes surfaces telles que Ce-cado, Mangashop et Barakat. Soulignons qu'au cours des ins-pections, la brigade mobile duservice d’hygiène vérifie la qua-lité de tous les produitsconsommables dans les maga-sins. Cette vérification concernela date de péremption, le condi-tionnement, la conservation etbien d’autres paramètres qui,

Le service d’hygiène à pied d'œuvre dans les surfaces commerciales 
Moanda/Protection des consommateurs... 

C-M M.
Moanda/Gabon

La mission d'inspection était conduite par Martine
Madiya.
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Les agents en pleine inspection dans
un magasin.
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quand ils sont violés, amènent àretirer un produit des rayons,car considéré comme impropreà la consommation. D'autant que, font savoir les ins-pecteurs, il est souvent difficilede compter sur la bonne foi des
commerçants, pour qui le plusimportant est d'écouler leursstocks de marchandises et réali-ser des bénéfices. Ce, malheu-reusement, au détriment duclient qui manque souvent detemps et de vigilance pour s'as-

surer, par exemple, que les datesde fabrication et de péremptionsont bien mentionnées sur lesproduits achetés. Car mêmedans les grandes surfaces, onn’est pas à l’abri de cette super-cherie. 
Dès lors, rayons, dépôts et cham-bres froides sont passés aupeigne fin, afin d'y dégoterd'éventuelles infractions. Et lemoins que l'on puisse dire, estque cette démarche s'est avéréepayante, puisqu'elle aura permis

aux agents de saisir quelquesarticles aux conditions d'hy-giène douteuses.
« Les sanctions vont des amendes
à la saisie des produits alimen-
taires impropres à la consomma-
tion, voire à la fermeture du
magasin. Tous les produits ali-
mentaires saisis sont
détruits. Ainsi, espérons-nous dis-
suader certains commerçants à
ne pas mettre en péril la santé de
leurs clients», a fait savoir lacheffe   de la mission, MartineMadiya. Selon elle, la sécurité duconsommateur, ce sont aussi lesconditions d’hygiène des débitsde boissons, des restaurants etcafétérias. Autant de missionsque l’antenne départementaledu service d’hygiène essaiedonc de mener pour s’assurerque tout ce que les consomma-teurs mangent et boivent estsans risque pour leur santé.  

LE premier samedi du mois demars a été une belle occasionpour les militants des fédéra-tions A et B du Parti démocra-tique gabonais (PDG) dupremier arrondissement deMoanda, de retrousser leursmanches, afin de donner unair de propreté à leur siège,situé à mi-chemin de la ruepavée, entre la Bicig et l’Hôtelde ville. Un exemple de ci-toyenneté tel que souhaitépar le chef de l’Etat, Ali BongoOndimba, qui institua cettejournée en 2010. 

Lifting au siège du Parti démocratique gabonais
... et Journée citoyenne

C-M M.
Moanda/Gabon

Débroussailleuse en main, Séverin Mayounou donne
l'exemple.
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L'entretien du siège du parti a mobilisé
quelques militants.
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En effet, dans un élan contras-tant avec le peu d’engouement des populations de la ville mi-nière à ce rendez-vous men- suel, les Pdgistes du premierarrondissement se sont munis dernièrement d’outils d’assai-nissement (brouettes, ma-

chettes et débroussailleuses)mis à leur disposition par lemembre du bureau politiquede cette circonscription poli-tique, Sévérin Mayounou, lui-même présent sur le terrain,pour venir à bout des hautesherbes qui avaient envahi leslocaux du PDG. 
« Le siège est le lieu de rassem-
blement et le symbole de
l’unité de tous les militants
PDG, qu’ils soient du 1er, du 2e
arrondissement ou du départe-
ment. Toute chose qui parti-
cipe à donner une image
reluisante du parti en com-
mençant par l’assainissement
du siège, avant d’étendre cette
action à travers la ville», asouligné Sévérin Mayounou. 


